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Dans un essai précédent, nous avons montré
l’intérêt d’un apport de pulpes de betteraves
surpressées (à raison d’environ 6 kg MS/j)
dans une ration à base d’ensilage de maïs de
qualité moyenne, sur la production et la
composition du lait (augmentation du rapport
taux protéique/taux butyreux en particulier).
L’objectif de cette étude est de confirmer ces
résultats avec un ensilage de maïs de bonne
qualité.

Deux lots de 15 vaches Holstein, en phase
descendante de lactation, ont reçu pendant
105 jours une ration à base d’ensilage de maïs
de bonne qualité (34 % de MS) offert à
volonté, complémentée par 4,3 kg MS/j
d’aliment concentré à base de céréales et de

graines de soja extrudé. Cette ration était
additionnée (lot P) ou non (lot T) de 6,2 kg
MS/j de pulpes de betteraves surpressées (à
22 % de MS).

L’apport de pulpe de betterave n’a pas modifié
l’ingestion totale. La substitution entre

l’ensilage de maïs et la pulpe est presque
totale (0,97), ce qui est en accord avec les
résultats de Dulphy et ai (1978, Bull Tech
CRZV Theix, INRA, 34, 15-21). ).
La production de lait du lot recevant des

pulpes a augmenté de 3,0 kg alors que le taux
butyreux a été inférieur de 1,2 g/kg et le taux
protéique supérieur de 0,8 g/kg.
Ces résultats sont à relier à la production
élevée d’acide acétique dans le rumen due
à la digestion des pulpes selon Journet et
Chilliard (1985, Bull Tech CRZV Theix, INRA,
30, 13-24).

Cet essai confirme l’intérêt d’utiliser en

quantité limitée (6 à 8 kg de MS par vache
et par jour) des pulpes surpressées avec
un ensilage de maïs de bonne qualité.


